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Poiitioa ci'itiquo des Anglais. Il fitut ou flnir. Quoi tort fait un déserteur.

La nuit du 1:! au i:) Hdiiloinliro. La pliiinn d'A liraliam mal gardi^o ot surprise.

Batailla dérisivc. Victoiro dus Anglais. Mort dn WolFu et do Monlrulm. Ca-

|iiltilaliou do Quâhou. i'urla dos pays du Sud. Tcrriblo hivi-r. Socondo ba-

tailla d'Ahriiliiim, dornii'-ro défait» (1rs Anginiw. Invasion du Ciinnda. Capi-

tulatioo de Montréal. Fin de In domiiiiitiou fraugalso. Les idéus do Vollairo.

— (n:;8-i760) un

SiiAriTHR XVI. — La domination angliiiso. Kniigrnlion. Régimo niililaire.

Premières mi'suros do rigueur, lios uvouturiers et lus politiciens tous fonc-

tioDDairos. Tyrannio do 4iiO ignorants Programme d'aposlasio. Insurrection

do Ponthiac cl dos sauvages. Kuqufitos administratives. Trois svslèmos on

pr^SsODRO. La révolution américaine préserve lo Canada. L'acte de Québec.

Ses effets. Canadiens tldùles et Anglais révolutionnaires, ('olonics améri-

caines. Thé ut papier timbré. Kévolte générale. Invitation h secouer la joug

de.s Anglais. Guerre do l'indépendance. Le Canada envahi. Carull ot Fran-

klin k Montréal. Sit^^o do Québec. Insuccès des Américains. Lo 4 juil-

let 1776. Ingratitude des Anglais après le danger passé. Tyrannio du gou-

vcraeur Haldinmiid. Appels k la justice. Plaintes des Canadiens. L'Angle-

terre y répond par la constitution de 1191. — (1760-1191) 369

CuAiMTnK XYII. — La constitution do 1791 excite le dépit dos Anglaié. Ils

demandent l'abolition do la langue fian(;al80. Premiers débals puilomon-

taires. La révolution française. Ses effets en Canada. Sir Robert Pruscott,

gouverneur, et sa sévérité. Los prêtres émigrés de Frar i viennent en

Amérique. Touchante roqufito des Abenaquis. Efforts soutenus pour anylifler

le pays. Cultivateurs et marchands. Résistance continue sur le terrain parle-

mentaire Intervention de la presse. Le Canadien et le Mercury. Sir James

Craig gouverneur. Les Canadiens s'aguerrissent. Luttes parlementaires. Rôle

du conseil exécutif, toujours opposé ii la Chambre. Les fonctionnaires salariés.

Les mesures sévères. Prenez-vous par le bout du nez. Des juges, des

juges. Pourquoi lo roi ne nommera pas les curés. Craig, exécré, est rem-

placé par sir Prévost. La nécessité, mère de la justice. La crainte des Amé-

ricains rend les Anglais conciliants. La guerre avec les Etats-Unis. Cam-

pagne dn 1812 mauvaise pour les Américains. Campagne de 1813 funeslo

aux Anglais. Danger do la colonie. L'évèque appelle les Canadiens aux armes.

Leur victoire li Châteauguay arrête l'invasion. La paix (24 décembre 1814).

La situation. Sir Prévost dénoncé par les Anglais, regretté des Cana-

diens. L'Angleterre oublie vite et no désarme jamais. — 11791-1816) . . . 397

Chapitre WIII. — Les luttes parlementaires. Lo parti anglais. Ses malver-

sations et ses haines. Un bon gouverneur ne peut rester. La question des

s^ibsides. James Sherbrooke. Lo duc de Rinhmond. Progrès de l'Kglise ca-

tholique ; cinq évèques au Canada. Dalhousio, gouverneur, lutte pendant

huit années pour l'angliflcation. Il part honni des Canadiens. Sir James

Kcmpt, plus estimé, ne réussit pas mieux. Lord Aylmer écliouo h. sou tour.

Les têtes s'échauffent, les esprits s'aigrissent. Enquêtes et commissaires.

Les autres colonies s'accordent avec l'Angleterre. Lo Bas-Canada scu)

opposant. Symptômes révolutionnaires. Lord Gosford ne peut les conjurer.
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